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LE MADAWASKA
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vendable, lorsque les tiges sont fau­
chées par la gelée.

Les planteurs demeurant dans 
ces parties du Canada où les pom 
mes de terre sèchent prématuré 
meut à cause de la chaleur ou de 
la sécheresse, ou dont la vigeur est 
faible à cause de la maladie, au 
ront donc avantage à faire venir
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Quel est le meilleur
moment pour planter ?

#
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leur semence d’autres endroits plus 
favorables.seaux à l’âcre. A la ferme expé­

rimentale d’Indian Head, Sask., la 
plantation du 20 mai a donné de 
meilleurs résultats que les planta 
lions faites plus tard, et i!n’est pas 
encore sûr qu’il ne serait pas avan­
tageux de planter encore plus tôt. 
A la station de Scott, c’est la date 
du 8 mai сціі a donné les meilleurs 
résultats sur une moyenne de trois 
ans, quand bien même les tiges 
sont for terne?: t gelées après la levée 
A la station de Lacombe, Alla., 
une experience de deux ans a don­
né les résultats que voici : planta 
tion du 28 avril, 350 boisseaux à 
l’âcre ; 26 mai, 206 boisseaux à 
l’âcre ; 9 juin 192 boisseax à l’âcre; 
6 juillet, 19 boisseaux à l’âcra. Ou 
voit donc que lorsque le printemps 
est précoce et les gelées relative 
ment hâtives en automne, la plan; 
talion précoce donne les meilleurs 
résultats. Sur la côte sud est de 
l’Jle de Vancouver, il est nécessaire 
de planter vers la fin de mars, pour 
obtenir les meilleurs résultats, à 
cause des sécherescs d’été. De mê 
me, dans les vallées des terres hau­
tes de la Colombie-Britannique où 
les gelées automnales sont tardives, 
il 11’est pas aussi importants de 
planter tôt.

Nous croyons même 
qu’Vs feront bien‘à juger d’après 
les résultats obtenus à Ottawa, dé 
se procurer de la semencè nouvelle 
tous les ans. Ceux qui ne peuvent 
faire venir leur semence de loin 
feront bien, croyons nous, d’em 
ployer comme semence, des tuber 
cules cultivés sur des sols plutôt 
lourds et humides, plutôt que des 
tubercules produits sur des sols lé 
gers, qui deviennent très chauds

La quantité de pommes de terre 
que l’on récolte dépend de plusieurs 
facteurs importants.L’un de ces fac- 
leurs est l’époque de la plantation. 
C’est peut être dans la province de 
l’Ontario que l’on commet le plus 
de négligence souS ce rapport; c’est 
là peut être que la récolte souffre le 
plus de la plantation faite au mau­
vais moment.

La plupart de nos cultivateurs 
plantent vers la dernière semaine 
de mai ou au commencement de 
juin. C’est beaucoup trop tard. 
Les expériences qui ont été faites 
à la ferme expérimentale centrale 
d’Ottawa et au collège d’agricul 
ture de Guelph Ont ,ont démontré 
que pour obtenir une grosse récolte, 
il est nécessaire de planter beaucoup 
plus tôt ; ce fait est corroboré par 
l’expérience d’un grand nombre de 
planteurs. En 1917, la variété 
Montagne Verte, plantée le 12 mai 
à Ottawa, a rapporté 352 boisseaux 
à l’acre ; le 26 mai. 295 boisseaux; 
le 9 juin, 242 boisseaux; le 23 juin, 
59 boisseaux. Ces résultats sont 
typiques de ceux qui out obtenu en 
d’autres années. En 1915, nous 
avons eu une démonstration élo 
queute de l’avantage de la plan 
talion précoces: la variété Irish 
Cobbler,plantée le 15 mai,a rappor­
té à raisoû de 425 boisseaux de tu­
bercules vendables à 1 ’aere;la même 
variété, plantée le 29 mai, 11’a don­
né que 250 boisseaux, soit une diffé­
rence de 175 boisseaux à l’âcre. A 
Guelph, les résultats suivants re­
présentant la moyenne de six va­
riétés ont été obtenus : plantation 
du 3 mai, 201.3 boisseaux à l’âcre ; 
17 mai. 169.6 boisseaux à l’âcre ; 
31 mai, 123.1 boisseaux à l’âcre ; 
14juin, 72.1 boisseaux à l’âcre ; 
28 juin, 31.9 boisseaux à l’acre 

Il en est de même dans les pro 
vinces des prairies, 011 la plantation 
devrait se faire plus tôt qu’on 11’a 
eu l’habitude de la faire jusqu’ici 
si l’on veut obtenir de plus fortes 
récoltes. Voici la moyenne des ré­
sultats obtenus eu trois ans à la fer
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Un Camion pour le Fermier
¥ ‘ACHAT d’outillage de ferme qui permet une économie de 
I . temps et de travail, et, par conséquent, une économie 

d’argent, doit, à notre épOque, être sérieusement considéré 
par tous les bons fermiers.

. La charette ordinaire, qui depuis nombre d'années était con­
sidérée comme l’accessoire le plus utile d’une ferme est aujourd’hui 
remplacée dans les meilleures fermes par un camion automobile 
solide et sur lequel on peut compter. Le camion peut hâler 
n’importe quel produit de la ferme—fruits, grains, légumes, 
bestiaux, engrais ou bois—d'une partie à une autre de Ih ferme, 
ou jusqu’au village ou la ville distante de plusieurs milles, et ceci 
en la moitié du temps et à coût beaucoup moindre que par les 
anciens moyens de locomotion.

Le camion Ford d’une tonne estun moyen de transport rapide, 
économique et de la plus grande commodité. Un de ces camions 
utilisé sur votre ferme économisera des semaines de votre temps 
en une seule saison et vous permettra de faire face aux difficultés 
occasionnées par la rareté de la main d’œuvre à l’heure actuelle.

Le camion Ford n’est vendu que comme chassis. Ceci vous 
permet de choisir n’importe lequel des nombreux genres de 
carosseries qui sont spécialement adaptés au camion Ford et qui 
sont déjà en vente sur le marché. Vous pouvez ainsi vous procurer 
la carosserie qui convient le mieux à l’usage auquel vous destinez 
votre camion.

pendant l’été. v
Les expériences conduites au col­

lège d’agriculture de l’Ontario, à 
Guelph, Out., confirment les résul­
tats obtenus à Ottawa, et démon­
trent également eue les meilleurs 
tubercules de semence sqnt ceux 
qui viennent des régions les plus 
fraîches du Canada, et qui ne sont 
pas entièrement développés
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І^ріфот) prarççai^
UN GRAND A R TI CLE DE SA- 
DETTE.— UNE ETUDE DE 
L'AERE GUINDON SUR LE 
FORT DU L ONG S AU LT. — 
DES VERS DE LOZEAU.— 
UN NUMERO TRES FOURNI. Prix, $750. F. à B. Ford, Canada.

Dans les provinces maritimes, où 
le printemps est tardif et où le sol- 
reste longtemps frais, il vaut mieux 
attendre jusqu’au commencement 
de juin. Ces provinces ont 
tourne long et saris gelée*-, qui fait 
compensation pour le retard du 
printemps. Les tubercules couti 
uuent à se déveloqper, alors r 
daus les autres parties du Canada 
les tiges sont déjà mortes. La ré 
giou basse du St-Laureut, dans la 
province de Québec, a iiri climat 
assez semblable à celui des proviu 
ces maritimes, et la plantation en 
juin donne de bons résultats. Mais 
dans les parties de Québec où le 
printemps est relativement précoce 
et où les gelées d’automne sont hâ 
lives, il vaut mieux planter tôt.

Dans le nord de Québec, on fera 
mieux de planter dès que le sol est 
assez sec.' Mieux vaut courir le

La livraison de juin de l'Action 
Française est particuliérement étof 
fée Elle débute par des vers enle­
vants de M. Albert Lozeau sur la 
fête du aqjuinetse continue par 
un grand et pénétrant article dq 
Fadettesur la Canadienne. Vient 
ensuite un portrait de Michelle Le 
Normand parM. Léon Lorrain, une 
copieuse étude, avec carte, sur le 
Fort du Long Sault, théâtre du 
combat de Dollard, M. l’abbé Guin- 
don p.s.s.; puis nue monographie 
de la Fédération catholique franco- 
américaine par M. Adolphe Robert, 
de Manchester. Cette livraison se 
clôt sur la chronique de M. Fierre 
Homier A travers la Vie et une no 
te de M Orner Héroux sur la Vie 
de l'Action française.

Cette vie est tellement abondante 
qu’on a dù renvoyer à la prochaine 
livraison plusieurs études préparées 
pour celle-ci, notamment uu article 
de Marcelle Gagnon sur la jeunes­
se féminine, une renfarquable lettre 
d’un élève de l'Ecole des Hautes 
Etudes et des notes bibliographique

La livraison de juillet de Y Action 
française publiera eu oulre une 
grande étude du Rév. P. LSmarche, 
O. P. sur la paroisse(réponse à l’en • 
quête sur nos forces nationales) et 
des vers de Mlle Blanche Lamonta- 
tagne.

un au-
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Trois des nombreux genres de carosserie dont peut etra muni le chassie du camion Ford.

T E <■
me expérimentale de Brandon,
Man., de plantations effectuées à 
différentes dates : ier mai, 288 
boisseaux à l’âcre ; 14 mai, 285 r's4ue des gelées de printemps,

pour que la récolte soit bien

a

C’EST LAboisseaux à l’âcrc ; 28 mai. 253, 
boisseaux à l’âcre ; 4 juin, 188 bois- c^e avaut ^es gelées automnales.

avan-

SAUVEGARDE m DATIONImportance de la prove­
nance et de la vitalité des

tubercules de semence * LE A •A LE it

RÉGULATEUR!
DE LA SANTÉ IL™

De La reMMEufjN&Pi

RÉGULATEUR
e U SANTE

ФI.a ferme expérimentale centrale 
d’Ottawa a entrepris en 1907, une 
expérience qui avait pour but de 
comparer la semence de mêmes va 
riétés de pommes de terre, mais de 
provenance différente, afin de voir 
si les semences venant de certaines 
parties du Canada sont plus pro 
ductives que les autres. Dès la 
première année, les résultats ont été 
très frappants; ils ont été confirmés 
les années suivantes, et nous 
maintenant la conviction que ia 
provenance et la vitalité des tubercu­
les ont une extrême importance.

Jusqu’en 1906, noils nous étions 
servis comme semence, à Ottawa, 
des tubercules récoltés sur la ferme, 
et nous obtenions de bonnes récol­
tes. Mais cette aimée là et les 
leux années suivantes,la prduction 
lut mauvaise, à cause de la tem­
pérature défavorable. Depuis 1906, 
la semence d’Ottawa a fait preuve 
l’une grande infériorité sur celle 

qui provient de certaines autres 
la.rtiesdu Canada. Par exemple,en 
1906, 1907 et it)o8 la semence de la 
Nouvelle Ecosse a rapporté de deux 
1 cinq fois plus que la 
l’Ottawa, et la semence de la Sas 
atchewan a donné des différences 

: rut aussi grandes récemment. On 
oit en première page de cette cir­

culaire d’autres L'Action française annonce 
nouvelle initiative, la publication 
d’un chansonmer populaire, sous le 
titre Refrains fc.chcs nous, qui cou 
tiendra, pour la première série, une 
vingtaine de 110s chants les pins 
populaires, sous une élégante 
verturé 1"

exemples frap­
pants, démontrant l’importance de 
la provenance de la

une

semence.
Dans tous les endroits dù les 

pommes de terre poussent vigoureu­
sement jusqu'à ce que les tiges 
soient fauchées par les gelées d'au­
tomne, 011 obtient de bonne

cou-
dessniée par M. Albert Fer- 

'and. Les Refrains de chez nous fe 
ront partie de la Bibliothèque de 
l’Action française et se vendront, 
comme la Fierté du P. Louis Lalau 
de et Pour V Action française de M. 
l'abbé üroulx, les deux numéros 
précédents, 10 SOUS l'exemplaire 
(11 sous par la poste),$8 le cent, 
$70 le mille, frais de port eu plus! 
On pourra, dans les commandes, 
mêlei les trois publications et béné­
ficier des mêmes réductions que si 
l’on commandait

De La FEMME
semen­

ce, pourvu que -les tubercules ne 
soient pas attaqués jyr la maladie. 
On peut trouver de la DU DOCTEUR JOSEPH UWIÉRE, Ф r* ■cinence dea >«(6ce genre dans toutes provinces 
du Canada où le., journées et les 
nuits sont relativement fraîches 
pendant la saison de végétati 
où le sol contient en générral 
bonne provision d'humidité.

Mais il y a cependant une diffé­
rence dans la qualité des semences 
de la même espèce et dans les mê 
mes districts,-et il est important de 
se renseigner sur la récolte d'où la 
semence provient.

A Ottawa, lorsque 
servions de semence récoltée 
ferais même,

mil І2Й lmi’i?.m,1,tlir0plc ,Ct ?u médeci!} consciencieux eut de Simlager la" enuTTrance. Léo remèdes

ou et 
une D’EST le REGULATEUR de la Sauli de la Femmeseql volume.

L Action française recommande 
spécialement la diffusion de son 
Almanach de la Langue française, 
actuellement en préparation et qui 
se vendra 20 sous l’exemplaire, $15 
le cent, $110 le mille. Elle conseille 
à ses amjs de réunir leurs commam 
des, afin de profiter de la réduction 
par mille. Les expéditions seront 
quand même faites à l’adresse de' 
chacun des acheteurs. Les frais 
de port sont toujours à la charge 
de ceux ci.

un

MESDAMES Savez-vous ce qu'est le Régulateur de la 
Santé du Docteur Larlvière ? _

Mтжжажтшт
і adiv'Îpbp fTÏ°, malmle.dc-ralt telra и*азе du REGULATEUR UE 1-А SANTE LE ЄА FEMME DU Dr* 
LARJVIERE. Il est toujours effectif et est à juste titre appelé L’AMI DE LA FEMME, 
ordres du système nerveux, troubles ei fréquents chez les femmes qui souffrent de FAIBLESSE FEMINI­
ST* S:xu?e *emm® veux gagner du poids, se guérir des maladies communes à son sexe et jouir d’une bon- 

îit0U8Je,8 jourVde sa vIc- nous lui conseillerions fort d’en prendre une bouteille. C’est un tonique 
ЙШ ATBa .SOUr ies nerf8; qaI apporté la joie et fait disparaître la mélancolie. Une cueillérâe à soupe du RE 

rïll;®.,avaat. c,ha<!Uje„vcpa^,doanG de ltt forve' arrôte les douleurs, donne fie Vappétft et facilite 
la digestion. De fait, cest le meilleur Régulateur gu COEUR, de l’ESTOMAC, du FOIE et des ROGNONS

nous nous 
sur la

%

nous avons constaté
que les tubercules non entièrement 
ilévelopés donnent de meilleur ré 
sultats que les autres

<r"

11 prévient les dés- •mais
trouvé cependant qu’il 

encore mieux se servir de 
venant de ces régions du Canada 
ou la partie principale de la récolte 
est encore incomplètement develop

L’abonnement à VAction françai 
^ est d’une piastre par années. Les 
abonnements partent de janvier 
S’adresser au secrétariat de la Li 
gue des Droits du français, bureau 
32, Immeuble de La Sauvegadc, 
Montréal.

nous 
vaut 

semence

semence avons
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Pour la Constipation Prenez Toujours LES PILULES POUR 

LA FEMME DU Dr LARIVIÈRE.
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D. М. MARTIN,
VENDEUR,

Edmundston, ІЧГ. 13.
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